
La Trouille se jette dans la Haine 

 Cela ne s’invente pas !... c’est un confrère qui a ponctué un de ses excellents 

exposés par cette boutade « dans le réseau hydrologique wallon, la Trouille se jette 

dans  la Haine »… et c’est vrai : allez vérifier dans votre atlas géographique ou dans 

votre dictionnaire : la première rivière – la Trouille – est bien un affluent de la 

seconde – la  Haine – qui, elle-même, se jette dans l’Escaut. 

 Si je laisse mon esprit vagabonder… je m’aperçois que ce genre de 

« confluence » n’est pas qu’hydrologique !  La peur est aussi mauvaise conseillère et 

engendre des comportements inadéquats.  Elle blesse non seulement la solidarité 

« basique », mais aussi l’amour évangélique.  D’ailleurs, si nous relisons l’Evangile, il 

y a comme une « ligne rouge » qui traverse les quatre témoignages : Jésus traverse 

les frontières, franchit les démarcations culturelles et cultuelles, anticipe ce faisant sa 

Pâques. 

« Les racistes sont des gens qui se trompent de colère » disait déjà Léopold 

Sédar Senghor.  Pourquoi cette tendance actuelle de l’Eglise « moderne » a avoir 

peur de l’étrange, de la marge, de « l’autre-pensant ».  Les « nouveaux » 

mouvements d’Eglise auraient-ils le « trouillomètre » à zéro ? 
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